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Nous pouvons donc admettre, le fautif n'ayant pas été capturé,
que les cercles curieux observés sur l'écorce des buis au Pavement
sont causés par le muscardin ou souris des noisetiers. L'intérêt de
l'observation réside surtout dans le fait que, à notre connaissance du
moins, des dommages semblables n'avaient pas encore été signalés
sur les buis. H. Faes.

CHRONIQUE.

Confédération.
L'opinion d'un journaliste sur l'activité de la Société forestière

suisse. L'an dernier, la Société forestière suisse a publié une récapitulation

(voir « Journal forestier » 1928, p. 153-166) de l'activité
déployée au cours de ses réunions annuelles, depuis sa fondation, en
1843. Cette plaquette a été expédiée à la rédaction de nos divers
périodiques. Rares sont ceux — dans la Suisse romande tout au moins
— qui ont bien voulu analyser pour leurs lecteurs ce tableau
suggestif.

Nous avons eu un plaisir d'autant plus grand à lire, dans la
« Tribune de Genève », une appréciation aussi bienveillante qu'éclairée,

signée de son rédacteur en chef, M. Edgar Junod.
Nous sommes sûr d'être agréable à nos lecteurs en reproduisant

ici une partie de cet intéressant article, et nous serons certainement

leur interprète en remerciant chaleureusement son auteur de
la compréhension et de la bienveillance dont il a fait preuve vis-à-vis
de la gent forestière.

« La Société forestière suisse. — On ne soulignera jamais trop le
rôle bienfaisant que jouent les forêts ni leur importance économique.
Les formidables déboisements effectués un peu partout pendant la
grande guerre, et les inconvénients de tous genres qui en sont résultés,
notamment dans le domaine de l'hydrologie, ont eu pour conséquence
— à quelque chose malheur est bon — d'attirer l'attention du gros
public sur une question primordiale dont, jusqu'alors, il ne se souciait
que fort peu, voire pas du tout.

Par bonheur nous avions — et nous avons encore en Suisse —
une société qui, sans bruit, mais avec une continuité de vues
remarquable, jointe à une belle ténacité, veillait sur la forêt, patrimoine
national, et qui peut se flatter, sans fausse modestie, d'avoir été chez
nous l'âme du progrès en matière forestière. Nous avons nommé la
Société forestière suisse. Ce n'est point sortir du cadre de la
politique, ce terme étant pris à la fois dans son acception la plus

le loir est plutôt rare chez nous, il nous semble que celui-ci peut être
laissé hors de cause. L'observation directe est difficile pour la raison que
les deux rongeurs en cause n'opèrent que pendant la nuit. H. B.
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large et la plus élevée, que de retracer en quelques lignes l'activité
de cette association. Aussi bien l'occasion nous en est-ellè fournie par
une plaquette que la Société forestière vient de nous adresser.

La Société forestière suisse a constamment servi à nos autorités
de guide et de conseiller averti. La pratique forestière a suivi pas à

pas les enseignements publiés dans les organes de la Société.
En parcourant la liste des travaux de la Société depuis sa

fondation, on se rend compte quelles nombreux progrès réalisés dans
le domaine forestier, et qui semblent aujourd'hui aller de soi, n'ont pu
l'être qu'après des efforts longtemps répétés par la Société forestière
en vue de mieux orienter nos autorités et le public sur l'importance
de la forêt et sur l'intérêt évident qu'il y a pour l'Etat à y vouer
ses soins. Des luttes difficiles ont dû être entreprises en vue de
conquérir une opinion publique qui n'a pas toujours compris l'importance
de l'économie forestière ni su apprécier avec assez d'équité l'action
de la Société forestière.

Cette dernière, il convient de le proclamer très haut, a bien
mérité de la patrie. Elle a mis en action notre belle devise nationale :

« Un pour tous, tous pour un. » Nous sommes heureux de lui rendre
hommage au lendemain de la fête du 1er août. »

Etranger.
Yougoslavie. La direction de la «Revue économique de Belgrade»

— périodique mensuel, paraissant en français — a l'extrême amabilité

de faire parvenir à notre rédaction, depuis trois ans, un exemplaire

de son intéressant journal, ce dont nous la remercions sincèrement.

Le premier cahier de cette année contient un article sur le
commerce extérieur de la Yougoslavie pendant les 10 premiers mois
de 1928. Nous en extrayons ce qui suit: «Si nous établissons une
comparaison entre les principaux articles exportés en 1928 avec ceux
exportés l'année précédente, pendant cette même période, nous
constatons que l'accroissement le plus important a été marqué pour le
bois de construction (244 millions de dinars de plus).

Les pays de destination de l'exportation yougoslave sont'
essentiellement l'Italie, l'Autriche et l'Allemagne. Quant à la Suisse, cet
article relève que la part des exportations yougoslaves a été, en 1928,
de 8,2 % inférieure à celle de 1927, si l'on considère la valeur.
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